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POUR UNE SOCIOLOGIE DU TRAVAIL 

PHILOSOPHIQUE 

• Arguments pour une histoire et une sociologie non 
philosophiques de la philosophie 

 

• Les philosophes et la question biographique 



• Un célèbre méconnu 

• Eviter le piège du précurseur 

• Pour une critique sociologique de la 
sociologie et de la philosophie 

• Méthodologie 

Edmond Goblot (1858-1935) 



OUVRAGES D’E. GOBLOT 

 

• Essai sur la classification des sciences, Paris, Alcan, 1898. 

• De Musicae apud veteres cum philosophia conjunction, Paris, Alcan, 1898. 

• Le vocabulaire philosophique, Paris, Colin, 1901. 

• Justice et liberté, Paris, Alcan, 1902. 

• Rapport sur les progrès de l’instruction en Normandie, Caen, imprimerie Charles Valin, 1903. 

• La deuxième Symphonie de G.M. Witkowski. Etude critique et analytique, et quelques 
appréciations de la critique, Lyon, Imprimeries réunies, 1912. 

• L’expression musicale, Institut pédagogique de l’université de Lyon, Lyon, A. Rey éditeur, 
1914. 

• Le système des sciences. Le vrai, l’intelligible et le réel, Paris, Colin, 1922. 

• La Logique des jugements de valeur. Théorie et applications, Paris, Colin, 1927. 

• Traité de logique, Paris, Colin, 1918. 

 



• Devenir bourgeois 

• Texte et contexte : E. Goblot, un bourgeois 
théoricien de la bourgeoisie 

• Logique de classe 

• Les paralogismes de la bourgeoisie 



• Devenir bourgeois 
- La famille Dubois et l’ascension sociale d’Arsène Goblot 

- Un philosophe de la IIIème République 

• Texte et contexte : E. Goblot, un bourgeois 
théoricien de la bourgeoisie 

• Logique de classe 

• Les paralogismes de la bourgeoisie 
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LA CARRIÈRE  

 PROFESSORALE 

 D’E. GOBLOT 

• Lycée de Bastia (1882-84) 

• Lycée de Valencienne (1884-85) 

• Lycée de Pau (1885-87) 

• Lycée d’Angers (1887-1897) 

• Lycée de Toulouse (1897-1899) 

• Université de Caen (1899-1904) 

• Université de Lyon – Chaire d’histoire  

et de philosophie des sciences (1904-
1930) 





STATUT DES NORMALIENS ET 

AUTRES UNIVERSITAIRES ACTIFS SUR 

LE MARCHÉ DU TRAVAIL ÉDUCATIF 
 Normaliens Autres universitaires 

1870 1890 1910 1870 1890 1910 

Professeur, censeur (petit lycée en province) 
Professeur, censeur (petit lycée en province), proviseur 

(petit lycée) 
Inspecteur d’académie, proviseur (grand lycée en province) 
Professeur (faculté en province) 

Professeur ou censeur (grand lycée, Paris) 
Inspecteur, proviseur (à Paris), inspecteur général, recteur 
Enseignant à la Sorbonne, EPHE, École normale supérieure 

 
Ensemble 

 
 
 

Taux d’expansion 

25,6 
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4,5 

4,5 
12,8 
0,9 

 
7,7 

 
100 
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23,9 
 

4,0 
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100 
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249 

	

Source : V. Karady, « « L’expansion universitaire et l’évolution des inégalités devant la carrière d’enseignant au début de la IIIème République », 
Revue française de sociologie, vol. 14, n° 4, 1973, p. 447.  





L’INSTITUTIONNALISATION DE LA 

PHILOSOPHIE 



G. Carnino, L’invention de la science, Paris, Seuil, 2015, p. 24, 25, 26. 





NOMBRE ET THÈMES DES PUBLICATIONS D’E. GOBLOT 

DANS LE VOLUME (1909-1917), PUIS DANS L’ÉCOLE ET LA VIE (1917-
1921) 

0

2

4

6

8

10

12

14

16

1909 1910 1911 1912 1913 1914 1915 1916 1917 1918 1919 1920 1921

Education Laïcité Politique, guerre Social



 

• Devenir bourgeois 

• Texte et contexte : E. Goblot, un bourgeois 
théoricien de la bourgeoisie 

- Les classes dans la société 

- Les innovations dans La Barrière et le niveau 

• Logique de classe 

• Les paralogismes de la bourgeoisie 





LE BACCALAURÉAT, 

CONSÉCRATION DE LA 

BOURGEOISIE 



LE SALON BOURGEOIS 
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UNE SOIRÉE DE J. BERAUD (1878) 
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• Toutes les sciences suivent un parcours similaire qui 
mène du stade inductif vers un stade déductif final. 

 

• Importance des représentations concordantes, parallèle 
entre l’économique et la sémantique (les mots sont la 
monnaie de la pensée, ils sont offerts et demandés). 

 

• « La science est un phénomène social et, par 
conséquent, la logique est une branche de la 
sociologie » (Essai sur la classification des sciences, 
1898, p. 229) 
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LES TROIS FIGURES DE SYLLOGISME 

(PROPOSITIONS UTILISANT UN MODE DE 

RAISONNEMENT DU TYPE : « SI… ET SI… 

ALORS… ») 

• Figure 1 : le moyen terme est sujet dans la majeure et attribut dans la mineure 
(« Si tous les animaux sont mortels et si tous les chiens sont des animaux, 
alors tous les chiens sont mortels »). 

• Figure 2 : le moyen terme est attribut dans la majeure et dans la mineure (« Si 
tous les chiens aboient et si aucune plante n’aboie, alors aucune plante n’est 
un chien »). 

• Figure 3 : le moyen terme est sujet dans la majeure et dans la mineure (« Si 
tous les chiens sont des mammifères et si tous les chiens ont quatre pattes 
alors quelques mammifères ont quatre pattes ») 



LA LOGIQUE DE J. LACHELIER (VS LE 

TOURNANT LOGICISTE) 

• Les trois figures du syllogisme reposent sur des principes de raisonnement variés  

• Nécessité de distinguer des propositions d’inhérence (« Pierre est homme ») et des 
propositions de relation (« Pierre est fils de Paul »), toutes deux pouvant servir à 
fabriquer des syllogismes 

• Dépassement de la dichotomie particulier/universel pour laisser la place à un 
troisième terme (le collectif, comme les groupes sociaux) redevable également 
d’un traitement logique, et qui appelle au développement d’une « logique de la 
qualité » en référence à la réalité concrète. 

• Les propriétés collectives sont à l’origine de nombreux paralogismes. 

• Défense d’une logique philosophique (identité des principes de connaissance avec 
ceux de l’être) et non technique (à la façon de la logicisme de de Morgan, Bool, 
Russell, Couturat…). 
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• « L’idée de vérité ne se conçoit et ne s’explique 
que par la vie sociale ; sans elle la pensée ne 
dépasserait jamais les fins de l’individu. «  (Traité 
de logique, 1918, p. 31) 

 

• Importance de l’analyse des jugements empiriques 
(de différence, d’identité, de comparaison) dont la 
caractéristique est d’imposer une vérité par 
nécessité causale et non par nécessité logique. 
D’où l’intérêt pour les jugements de valeur de type 
positifs (« ceci est bon ») ou comparatif (« ceci est 
meilleur que cela »). 
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« Mon récent petit livre, La Barrière et le Niveau (Alcan, 
1925), est une suite d’exercices logiques sur des 
jugements de valeur. Il s’est présenté au public comme 
une étude sociologique sur la bourgeoisie 
contemporaine. Le sous-titre n’est pas inexact, car j’avais 
pris pour matière de mes analyses des jugements 
collectifs constituant une classe de la société. Ainsi le 
logicien s’est fait accidentellement sociologue, comme il 
se fait accidentellement géomètre lorsque, pour étudier 
le raisonnement déductif, il prend ses exemples dans la 
géométrie »  
 

E. Goblot, La logique des jugements de valeur, Paris, Colin, 1927, p. I  



« Toute la réalité de notre bourgeoisie française, –  qui n’a pour ainsi dire pas 
d’existence officielle et légale, qui, sauf une toute petite exception, le 
baccalauréat, n’a de place ni dans les lois ni dans les institutions – toute sa 
réalité, dis-je, est dans la seule opinion et consiste en des jugements de valeur. 
Toute sa supériorité, c’est-à-dire son existence même comme classe, consiste, 
dans la croyance qu’elle est supérieure. Ces jugements de valeur, qui sont 
toujours, pour chacun de nous, le jugement d’autrui, présentent deux 
caractères qui intéressent le logicien : 1° Ils peuvent être d’un illogisme inouï 
sans que personne ne s’en aperçoive, parce que l’individu qui les reçoit tout 
faits du dehors, s’avise rarement de les soumettre à la critique ; 2° la force avec 
laquelle ils s’imposent à l’individu est à peine diminuée par la critique qui lui 
en a fait découvrir l’illogisme. Quelques lecteurs ont cru voir dans ce livre [La 
Barrière et le niveau] une sorte de pamphlet. Cette apparence lui vient de ce 
qu’il signale et démasque des paralogismes que chacun porte en lui à son insu. 
Ainsi le lecteur peut se sentir atteint, pourtant l’auteur n’a eu aucune intention 
satirique. »  
E. Goblot, La logique des jugements de valeur, Paris, Colin, 1927, p. I-II. 
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PARALOGISMES DES CRITÈRES 
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PARALOGISMES DES JUGEMENTS 



LOGIQUE DE CLASSE.  
E. GOBLOT, LA BOURGEOISIE ET 

LA DISTINCTION SOCIALE 

CONCLUSION 

• Comprendre La barrière et le 
niveau passe par une réflexion sur 
les conditions sociales de 
production du livre 

• Une exigence de réflexivité  


